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Après la signature de l'accord 
départemental PCF- PS, deux 
questions à Maurica · ROCHER 

LE TEXTE ~DE L'ACC()RD 11 ... ·!· 

Au moment où nous mettons sous presse un accord départemental 
vient d'être conclu au siège de la fédération du PCF entre le Parti 
Co1nmuni ste et le Par ti Socialiste, pour l es éleclions municipales. Nous 
y r eviendrons donc dans nos prochaines éditions . .Mais nous-avons déjà 
voulu poser deux questions à Maurice Rocher Secrétaire de la Fédéra­
t ion de Loire-Atlan tique du PCF. 

LES NOUVELLES : 
Maurice quand tu as élé inter·­

viewé par la r adio à l 'issue de la 
négociation avec le Parti Socia­
l iste, Je journaliste t'a posé l a 
question suivante : « il semb le 
au regard de la situatiop que 
vous avez été unitaires pour 
deux " ··· . 
. MA,URICE ROCHER : _ 1 
' Unitaires pour deux ? Si v;.,us 
Je diles ! 

Pans .1ous le~ cas,' dè!j te mcis 
d'août' · nous avons résôlume11 t 
affiché notre volonté de parv~­
nir partou t à des listes d'union 
et nous ne nous so1nn1es jmn:• is 
départ is de cette ligne de con- . 
duite. 

Et j'ajouterais. même q!.lïls 
ont bonne mine ceux qui p réten­
dent q u e 1 c s commu01isr,•;; 
avaient rompu avec leur V!' lonté 
d'union après 1978. 

Pour nous, ce qui not1s anime 
c'est de baltre la droi te, :'est d.: 
poursuin-~ l'œuvrc eotrepri,.:::: 
par les municipalités d 'wiion, 
c'est d'avoir dan s toutes ll:s 
communes sur une base J~lura­
J istt: de la gauche la poss~bil ité 
de. ne plus laisser régner en maî· 
tr"es absolus les M aires de droi­
t e, obtenir une gestion conf·on11e 
aux· in LérêLS des travail l.::u rs et 
ch; leurs famillôs. · 

C'est vrai aussi que nous au­
rions souhaité des listes commu­
nes clan tou tes les villes du d.!­
pa1·tcm cnl de plus de 3 500 habi­
t an ts. 

Cela n 'a pas été pos5ible ~1 
Montoir et nous le regretluns. 

C'est vrai aussi que nous au­
rions souhaité avoir .une Jllcilleu­
r c r..:présenta.t ibn clans le5 gran­
des villes en fonction du travail 
accompl i par les équipes en pla· 
ce depuis 1977, mais il r estc.--que 
les communistes son( des gens . 
J·éalistes et c 'est pourquoi à 
l ' w1animi lé le Bureau fédér~ù a 
décidé lundi soir de ]iroposer la 
signature de l 'accord et de don­
ne1· ainsi le maxi mum de chan· 
ces aux l istes d'union, de la gau-
cht: de l'emporter · • 

LES NOUVELLES : . 
Mais alors comment cela y,1-

t-i l se passer à Montoir ? 

MAURICE ROCHEtl: 
A Montoir, c'est dajr Hu!)ert 

Bouwr à qui nous r e::iffü mons 
noll:e confiance, est !c candidat 
Je mieux placé pour empêçher la 
droite de s'emparer .de celte m t1-
11icipali té qu'elle convoite. 

H uber t Bouvcr sera donc à la 
tête d 'une l iste d'•Jnion pour 
conserver à la gauche cet tt: mu­
n icipal ité. 

La cité est le cadre principal 
de la vie locale. les cônseils 
municipaux sont un des moyens 
essentiels de la démocrat ie. 

Dans les communes qu'ils 
administrent, les élus de gauche 
ont fait la preuve de leur capa­
cit é à gérer et de leur fidélité 
aux engagements pris. 

La confiance• qu'ils qnt su 
gagner s'expr imera largement 
à l'occasion des élect ions mu­
nicipales de mars prochain. 

Leur réussit e a..-valeur d'exem­
ple : en même temps . ql.!"elle 
permettra la confirmat ion et la 
consolidation dés municipalités 
de gauche. elle aider à gagner 
d'autres villes. 

En outr e. grâce à la nouvelle 
loi électorale, plus démocra­
t ique, qui assure la représenta­
tion des mi norités, les élus de 
gauche pourront agir là où la 
droite conservera la direction 
de la mairie. · 

Ainsi seront assurés. sur le 
terrain, des points d'appui 
important s. pour la poursuite et 
le développement de la politique 
du changement. d'une politique 
de progrès social et d'élargisse­
ment des libertés. 

La droit e ne cache pas son 
espoir de t irer part i de cer­
taines difficultés que ne peut 
manquer d'ent raîner la cr ise 
économique et qu'aggravent des 
résistances au changement . Les 
ambitions de la droite vont 
être déçues. dès lors- que, dans 
chaque commune. se rassem­
blent les composantes de la 
majqrité président ielle. 

Telle est la volonté de nos 
deux Fédérations. 

El les constatent que des 
listes d'union ·peuvent · être 
constituées dès le premier tour 
dans toutes les communes de 
plus de 3 500 habitants, à 
l'except ion d'une seule : la corn· 
mune de M ontoir-de-Bretagne 
où le Parti socialiste a constaté 
qu'une pr imaire peut avoir lieu. 
A u deuxième tour. une :iste 
d'union sera constituée propor· 
ti onnellement aux r é s u 1 ta t s 
obtenus. 

Ainsi des listes d'union seront 
const ituées dans les vi lles sui­
vantes, avec com,me têtes de 
liste social istes : 
Nantes : · A lain Chenard. · 
St-Nazaire : Joël Bat teux. 
St -Herblain : Jean-Ma.rc Ayrault. 
Rezé : Jacques Floch. 
Orvault : Maurice Poujade. 
Bouguenais . : François Autain. 
La Montagne : René Guillard. 
St-Jean-de-Boiseau : 

Camille Durand . 
Couéron : Robert Morin. 
Indre : Auguste Blanchet. 
St-Sébast ien : Yves l aurent. 
Vertou : Jean-Claude Char rier. 
La Baule : André ;~'li-ère. 
Chât1:?aubriant : . 

Jean-Claude Orrière. 
La Chapelle-sur-Erdre : 

Pierre Sécher. 
Carquefou : Marcel Hougron. 
Guérande : Marc Ménager. 
St-Brévin : André Dedeecker. 
St e-Luce : A lain Lize. 
Blain : Jean-François Martin. 
Pontchâteau : Jean Gùivel. 
Pornichet : Bernai:d Scordia. 
Donges : A lain Picot 
Savenay : Raymond Cercl ier. 
St-Etienne-de-Montluc :-

René-Raphaël Guillon. 

LA 
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MANU '"" .REVIENT ·A ,LA VIE ..•. 
Ce n'est pas la simple curio­

sité qui a amené ènviron 30 000 . 
personnes dans les murs de la 
manufacture des tabacs réh?bi­
l itée. 

Pour les retraités de la 
Manu, qui ont travaillé dans 
cet espace. les ret rouvai fles 
étaient celles de l'émotion. de 
la surprise, de la satisfaction 
de voir leur usine revivre. 
transformée certes. mais sau­
vée de la démolition. 

Ils devaient être les pre­
miers samedi matin, accuei l lis 
par la municipalité, représentée 
par le député-maire et plu­
sieurs adjoints dont not re ca­
marade Joël Busson. 

pe~dant tout le week-end. 
les Nantais. et ' Nantaises sont 
venus se rendre compte du 
travail entrepris pour rénover · 
cette carcasse et en faire des 
logements, des bureaux pour 
les services municipaux. mais 
aussi une maison des associa­
tions. une halte-garderie. un 
foyer d'anciens.· et èncore de 
nombreux équipements cultu­
rels et sociaux. 

L'attrait de l 'opération por­
tes ouvertes t ient certa inement 
à l'attachement des Nantais 
pour cet espace l ié à l'histoire 
de leur ville. mais surtout 
parce qu'ils sont attachés plus 
généralement à l'amél ioration . . 

à la réhabilitation du patri-
1 moin~'ancien. 

Il suffisait d'écouter les ré­
f lexions pour enregistrer l'adhé­
sion des v isiteurs à l'œuvre 
entreprise. Ce n'est pas seule­
ment la manu qui va revivre, 
mais tout le quartier. 

Joël Busson expliquait la 
veil le lors de la traditionnelle 
cérémonie des vœux à la mai­
r ie de Doulon qu'à deux pas de 
la manu. le parc de la Mouton­
nerie complétera l'ensemble et 
contribuera à donner un nou­
veau visage au quartier et y · a 
développé une qualité de vie 
meilleure. 

Les élus communistes ont 
combattu la pol itique menée 
par les municipal ités précéden­
t es et le pouvoir · de la droite 
qui encourageaient la spécula­

·tion immobi lière. un urbanisme 
de profit. 

Aujourd 'hui. ils ag i ssent 
, pour des mesures efficaces 
afin de résoudre les graves 
problèmes auxquels sont con­
frontés les habitant s des 
grandes cités. pour la réhabi­
l itation, fa rénovation, la dota­
tion en équipements sportifs -
socio - cultllrels, en espaces 
vert s. 

Les travaileurs doivent pou­
voir reconquem le droit de 
vivre dans les quartiers à di­
mensions humc:: i nes~ bien équi-

Une vue partielle du 
Centre de ressources 
audio-visuelles. 

pés, ce lui aussi de ne pas être 
contraint : :d.e s 'expatrier à · la 
périphérie des gram.les cités. 

Oue serait-il advenu de_ la 
M anu et de t out ce quartier si 
en 1977. les N anta i s ne 
s 'étaient pas donné une muni­
c ipal ité . d'union. Nous le sa­
vons, les projets de la droite 
et d 'hommes comme Routier­
Provost. envisageaient de ra­
ser tout le secteur . . de livrer 
l'espace à des opérations grand 
standing. de prestige qui, coû­
tant à la collectivité, auraient 
détruit un peu plus le tissu 
urbain, le patrimoine de la ville 
et chassé encore d'autres cita­
dins modestes vérs les ban­
l ieux faites de tours. 

C'est cela que venaient ap­
précier les Nantais, samedi et 
dimanche. Ils venaient aussi 
dire combien ils soutenaient 
une te lle démarche pol itique et 
ses résultats. . · 

Redonner une nouvelle vie à 
la ville . sans la casser. sans 
non plus craindre d'innover 
dans ce cadre ; à la manu, le 
pari a été t enu. il est riche 
d'enseignement pour l'avenir, 
pour la poursuite d'une politi­
que de réhabilitation auda­
cieuse. 

Le dépliant édité par la mu­
nicipal ité annonce, • La Manu 
revient à la vie, la manu 
revient à la ville. La Manu, 
c'était un l ieu de travai: · aus­
tère, carcéral. un endroit clos 
et mystéri eux. aujourd'hui, la 
manu s'ouvre sur le quartier, 
sur la ville entière • 

Nort-sur-Erdre : Xavier Amosse. 
Clisson. : Michel Merlet'. . 1 , ., • 

Sautron : André Massimi . 
Thouaré : Jean Pussat. 
Guémén ·-Penfao : Eugène Leblay. 
Le Croisic . ·on Le Cléach. 
Les Sorinières : 

Jacques Chauvin. 
Basse-Goulaine : Lucien Niccoli. 
Sucé : Edouard Gion 
Le Pellerin : René G.uillou. 
Le LorouxBottereau : 

Anne-Marie Chon. 

Têtes de liste communistes : 

Trignac : Jean-Louis Le Corre. 
St-Joachim : Marc Justy. 

Dans toutes les localités du 
département les deux fédéra­
tions invitent leurs mil itants à 
se ren,confrer afin de ·realiser 
des listes d'union ouvertes à 
t ous ceux qui , soutiennent la 
politique · gooverheinentale, · 

L'enjeu des élections munici­
pales doit P.ousser toutes les 
forces de gauche à se rassem­
bler. C'est la condition pour 
conserver les municipalités. en 
gagner de nouvelles, faire échec 
à la dro ite qui conserve enr.ore 
des bases dans un cer tain 
nombre de municipalités dont 
elle veut se servi r de tremplin 
contre la politique d'union de la 
gauche. 

Fait à Nantes. le · 25 janvier 
1983. 

• Les Fédérations 
de Loire-Atlantique 

du Parti Communiste 
• • Français. 
du Parti Soc:aliste. 

POUR MIEUX 
CONNAITRE 

CET ISNSEMBlE 
L 'ancienn e manufacture cl e s 

Tabacs se situe près de la gare 
~NCF sur Je boulevard de Sta­
lmgr~d constnû te sous le Grand 
E;111p:re dans ce qui aUait deve­
!>:11" 1 u_n des plus- anciens quar­
tiers mdustr1eux et populaires 
de la ville, aujourd'hui la manu 
est ~u centre de )a cité. 

La Manu qui sera totalem ent 
r éhabilitée dans quelques huit 
mois abritera 
- Pl us de 80 logements HLM 
• De très nombreu'C services 

municipaux accueillant Je pu­
blic 

- Des équipement s de quar tiers 
• crèche - permanence mécf.co­
soci ale - une halte-garderie -
un foyer troisième âge - une 
salle de gymnasti que 
Une maison des associations 
(déj à ouverte) avec une salle 
de conférence de 300 places -
des salles de réunion . des 
boutiques « sièges » d':lssocia­
tion 

• Une gàlerie commercial e 
Une auberge de jeunesse 

- Un self-service 
Un .Centre de ressources au­
dio-visuel 
Une bibliothèque de ql!,,rtier 
Une salle d'exposition et , tes 
locaux pour la Maison ,te la 
Culture 

- Des placettes, des jardins 
Accolée à la manu par une rue 

piétonne l'école Marylande va 
pouovir recevoir de nombreux 
enfants et elle aussi revivre o\ e..: 
le quartier. 

Le tramway longera ia facade 
sud de la 1nanu et un uarJdng a 
été construit à proximité. 

' 
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76, AVENUE 
DE LA REPUBLIQUE 

S~~~~·~~~!~E 

fous les Jours : 
2 matinées, 2 soir~es 

Tarif _réduit r 

;eudi et lundi 
pour "tous 

LE 
RUFFIAN 
13 h 50, 16 h 1S 
19 h so, 22 h 15 

LE PRIX 
DU DANGER. 

(int. - . 13 a~s) 

14 h, 16 h 20, 20 h 
22 h 20 

PIRANHA 2-
LES TUEURS VOLANTS 

(int . ...:.. 13 ans) 

14 h OS, 16 h 25 
20 h os. 22 h 25 

· L'Amérique­
.inter-dite · -

(int. - 18 ans! -

14 h 10, 16 l}._30, 20 h , 
22 h 30 (jusqu'à dim.J 

DE MAO 
-A MOZART 

lundi 14 h, 16 h 20, 
20 h. 22 h 20 

mardi 14 h, 16 h 20, 
20 h' 

Tél. 22.44.79 

-UN- CfltEN~ 
·oANs · UN:~­

)EV. -~~ . -
QUILLES 

version intégrale 

(int. - 18 ans) 

. Le -
braconnier 

de- Dièù 

·~ à 'HoAN-TES' --- à SA.INT-NAZAl~ j 

Les KORRIGANS 

5 SALLES 
s· FILMS-

LE PRIX 'DU DANGER 
(:nt. - 13 ans) 

OFFICÎ~ER et GENitÈMAN· 

. ~ LES- AR1STOCHATS 
PREND. TON PASSE-MONTAGNE, 
ON VA A LA PLAGE 

,COMMANDO 
LES FILMS DE LA SEMAINE 

• UN- CHIEN DANS UN JEU DE 
OUILLES. - Film de Bernard Guillou, 

• 
• 
• 
• 
• 
• 
• 
g 

• 
• 
• 
• 
• 
• 
li 

• -. 
• 

. avec Pierre Richard, Jean Carmet, Ju-
1 ien Guiomar. Sylvie Joly, Béatrice Ca­
murat, Danielle Minazolli, Hélène Sur­
gère. 

• OFFICIER ET GENTLEMAN. - Film 
américa:n de Taylor Hackford, avec 'Ri ­
chard Gere, Debra Winger, Dav;d Keith 
Louis Gossett Jr . ' 

• L'OEIL DU TIGRE. - Film de Syl­
vester Stal lone, avec- Sylvester Stallo 
ne, Talia Shire, Burt Young, Carl Wea­
the.rs. Burgess Meredit h . 

HORAIRE "LES !<9RRIGANS~ ' 
• Salle 1 : jeud :, vendredi, lundi, mar­
di, 14 h 15. 20 h, 22 h 1S.. sam:. dim .. 
13 h SS, 16 h 10,. 18 h 25, 20 h 10, 

·22 n 15. , , 
Salle 2 : jeudi, vendredi , lundi , ·mar· 

-di, 14 h 1s. 20 h 1S; 22 -h 20, sam-., 
dim., 14 h os. 16 h to. 18 h 15, 

."20 h W, 22 h 25. 
Salle 3 : jeudi, vendredi, lundi, mar­

di, 14 h 15, 19 h SS, 22 h 10, sa,m .. 
dim., 13 h 50, 16 h OS, 18 h 20, 
20 h 1S, 22 h 30. 

Salle 4 : jeudi , vendredi, lundi . mar­
di, . 14 h 1S, 20 h 05, 22 h 15. sam .. 
dim., 14 h , 16 h 10, 18 h 20. 20 h 05. 
22 h 1S. 

Salle 5 : jeudi , ve~dredi , lundi , mar­
di, 14 h 15, 19 h 45, 22 h 20, sam .. 
dim., 13 h 4S, 16 h 20 , 19 h 4S, 
22 h 20. 

- • LE PRIX DU Djf:NGE!!. - Film 
· d'Yves Boisset, avec Gérard Lanvin 
' Michel ' P.iccoli, Marie-France Pisier: 
Bruoo . Cremer. Andréa Ferréol. 

. '- .::e.,,J>E ~MAO A - "MOZART. IS~AC 
· STERN EN CHINE. - E lm américain 
, de ~rrey Ler~er. 

. .. •· • .~ATF, - M:AURESSê DE LA 
" NUIT. - Fdm de E>aoiel Schm:d, avec 
-aeroard G"iraudeau,:-Lauren l;iutton, Jean 
. Bou1se . .. Jesn-Piefre~-Ka'ffon, Gérard Ue· 
sarthe .. Juliette Brac. .-

• LE ilUFFIAllt. - Film de .José· Gio· 
vanni, avee b.îno Ventura, Bernard Gi­
raudeau. Claucria Cardinale, Béatrix 
Van Ti l, Pierre Frag. 

• PIRANHA 2, LES TUEURS VO· 
LANTS. - Film de James Cameron, 
avec Tricia O 'Nei l, Ste'e Marachuk et 
Lance Henrisksen. 
1 - LE GRAl!HLOUE DE SOSTOK, plus 
TElê. - • TRAVAIL AU NOIR. 

.• 

-braconnier 
-de Dieu 

.- '·A··· L'AFFICHE 
-, ·A NANTES 

' 
À POLLO 
1 - 14 h lS, 16 h SS, 18 h OS, 20 h 15, 

22 h ,S, plus sam., o h 30 : LE 
PRIX l>U DANGER. 

2 - 14 h 39. 17 h, 19 h 30. 22 h, plus 
sam., 0 h 30 : OFFICIER ET GEN­
REMAN. 

3 - 13 h 45, 1S h 50, 17 h SS, 20 h, 
22 h OS, plus sam., O h OS : LES 
ARISTOCHATS. 

4 - 13 h SS, 16 h: 18 h OS, 20 h 10, 
22 h 15, plus sam., 0 h 20 : 

. PRENDS TON PASSE-MONTAGNE, 
ON VA A LA eLAGE. 

s - 14 h 3(), 17 h, 19 h · 30, 22 h, plus 
sam., 0 h 30 : COMMANDO. 

COLISEE (14 h l S, :io h 15, 22 h 15, 
plus dim., 16 h 30) 
1 - MAD MAX 1 (version complète). 
2 - DANTON.-
3 - LA BOUM 2. 

CONCORDE [premier f ilm. 19 h 4S, 
dim., 14 h. Deuxième f i lm, 22 h 4S, 
plus dim .. 16 hl 
1 - LE<-GRAPHIOOE DE B0STOK, plus 

MIDNIGHT EXPRESS. - . 
2 - HEÇA.TE, plus. DARK VIC.TORY. _: 
3 -• Z '" plus LE FAUCON MAHAIS. 

- 4 --, DIVA, plus L'AMERIQUE • INTER­
DITE; 

GAUMONT 
1 - 14 h, 16 h 30, 19 h 45, 22 h 15 : 

LE RUFFIAN . 
2 - 14 h, 16 h, 20 h 1S, 22 h 1S, plus 

dim., 18 h : UN CHIEN DANS UN 
JEU DE OUILLES. 

3 - 14 b 10, 16 h 30, 19 h SS, 22 h l S : 
LES DIEUX SONT TOMBES SUR LA 
TETE. 

4 = 14 h 10, 16 h 30, 19 h S5, 22 h 15 : 
LA BALANCE. • 

s - 14 h os 16 h 30, 19 h 50, 22 h 1S : 
·E.T. ' . 

6 - t4 h, 16 h, 20 h 1s. 22 h 1s . plu s 
dim., 18 h : LE BRACONNIER DE 
PI EU-. 

KATORZA (14 h 15, 20 h 15, 22 h 15. 
plus dim., 16 h 30) 
1 - LE RUFFIAN. 
2 - UN ·-CHIEN DANS UN JEU DE 

QUILLES. 
3 - OFFICIER · ET GENTLEMAN. 
4 - VICTOR-VICTORIA. 
S - Festival de l a Presse : . 

- mercredi : LA VENGEANCE EST 
A MOI. . 

- jêudi : NUMERO ZERO, plus LE 
FAUSSAIRE. 

- vendredi : SANS ANESTHESIE, 
plus LES HOMMES DU PRESI­
DENT. 

- samedi : LA DOLCE VITA. 
- d:manche : LORRAINE COEUR 

D'ACIER, plus LA SALAMAN­
DRE. 

- lundi : REPORTER, plus SANl) 
ANESTHESIE. , 

- mardi : L.E FAUSSAIRE, plus 
NUMERO ZERO: 

6 - L'OEIL DU TIGRE. 

RACINE (14 h 1S, 19 h. 4S, 21 h 4~. 
ptus dim.. ffi h 1S) 
1 - TEMPETE. 
2 '- TRAVAIL AU NOIR. 

VERSAILLES [premier t:lm , 19 h 45, 
p lus dim., 14 h. 'Deuxième f ilm, 
21 h 4S. plus dim., 16 hl . 
1 - VOL AU·DESSUS D'UN NID DE 

COUCOUS, plus LA VALLEE. 
2 - UN TRAMWAY NOMME DESIR, 

plus MACADAM COW-BOY. 

OLVMl!IA (14 h 1S, 20 h 1S, 22 h 15. 
plus dim. . 16 b 30) 
E.T. (dolby-stéréo). 

"DIEU EN- ENFER" en DEBAT aux CLUB 
Mardi 1er février à 20 h 30, se­

ra ·présenté le film « DIEU EN 
ENFER » en. "llersion ·originale, 
œuvre américaine de James Col-

lier, àont la projection sera sui­
vie d'un débat. Cette soirée sera 
animée pàr l'Egli!}e Bapt is te li­
bre de Saint-Nazaire. 

Brcda&na 
·Loirca 

Equlpemcant 
notre société 

,. . développe son activité 
dans tes Pays de Loire 
Etudes, Fournitures,-!qvipements 

pour Collectivités locoles,-
Comites d'entreprises, Associations 

Immeuble«< FORUM » 
48-50, rue Br ai 11 e 
56100 LORIENT 
Tél. 97121.65.71 



A SAINT-NAZAIRE ~: 

.Jes _, -tailleii-r .s de 
Le ndm- des frères Ba5chef­

est associé depuis p,rès · de -
' trente~ ans- aux- << Strl!(:tûres -
sonores ». En - 1956 le grand 
public dé-Couvrait ces · nou­
veaux instruments - qw al: 
laient rénover la musique 
àcous'tiqu e et .ouvrir un 
champ d'experimenratiob ··_à 
-l a musique contemp·orame. 
A la base de ces structureÇ: 
Je métal. Il s'agit de diffuser 
dans l'air des sons intérièurs 

:aux métaux dont rattaque 
.s'effectue par la percussion 
sur des üges, des ,plaques, 
des cordes, ou par frottement 
-d'un àrcnet de verre humidè. 
L'amplification et la diffusion 
sont faites par des cônes en 
métal carton ou rissu d·e 
verre. 

Parallèlement à leur travail 
de création et de recherche, 

.les frères Baschet ont mené, 
tant en France qu'à l'étran­
ger, des actions d'animations 
musicales. D eux objectifs 
sont poursuivis au travers de 
ces animations : la sensibili-

·satron · air monde· des -sons, 
}'éducation de l'écoute. Saint­
Nazaire -oa aèeueillir à son 
tour les frères Bascbet, dans 
une co-réaJisat_!on .M..J)~.P.-

Service Enfance J eùnesse, âu 
1er février au 5 mars 1983, 
qtü s'inscrit dans .le cadrè de 

r •. 

sons 
la convention cuffurelle."' si: 
goée par . l'Etat et la Ville. 

Cette opération p r o p o s e 
sous le ti tre " Les Tailleurs 
de sons .», un travail. en direê:­

-tion .des enfants de .niveau 
dés cycles préparatoire et élé-

. mentaire, un stage desti~é 
aûx enseignants et aux- ani­
mateurs socio-éducatifs, tine 

:ex1?0sition de l'instrumenta­
tion d a n s le hall de la 
MJ.E.P., et, pour clôturer· ce 
mois de la musique, un spec­
·taele de création enfantine le 
samedi 5 mars avec la· pre­
sénce de M. Baschet. 

· Un événement culturel · im­
po:rtaiî.t i aux jeunes nazai­
riens - el aux moins jeunes 
- de · répondre à l'invita tion 
de la- M.J.E.P. et de la ville 

· de _Saint-Nazaire. 

Pour tout contact 
. M.J.E.P., 33 bd Victor-Hµgo, 
.tél:- 22-39-38. : 

Service Enfance Animatioi1 
Je·unesse 6, rue Arago, tél. 
22-31-89. 

P.T.T. • • ·oE .NOUVEAUX 
. ~ 

ATOUTS -POUR .AVA.NCÈR: . ~ . ... . - .. . ..... 

Le syndicat régional .CGT 
d es PTT, réuni le .lundi 17 
janvier 1983, à Angers, sou­
haite que l'année 83 soit une 
année de succès revendica­
tifs. 

Depuis l'arrivée _de. la g~~­
ch e, des résultats, qui vont 
dans le bon sens, ont été aè­
quis : 

- 21 000 emplois de titu­
laires ont été créés ; 

- la durée du travail a é.té 
abaissée à 39 heures à la Pos­
te et à 38 heures aux Télé­
communications ; 
· - de nouvelles disposi­
tions permettent de partfr à 
la retraite par anticipation '.; 

- l'unité du service public 
PTT a ét é affirmée : 

- une Ioi visant à titulari­
ser les au.xiliaires est en 
cours d'adoption au Par le-

poids dans la balance Rôûr 
imposer les unités --de gestion 
aux chèques · postaux, ·pour 
empêcher l e démantèlement 
de · l'approvisionnement des 
Télécoms, le redéploiement 
des effectifs. · . · 

Rien n'est figé. Nolis . pou­
vons déboucher su'r un col­
lectif budgé taire 83. permet­
tant d'accQ.rder les moyens 

.err- effectifs, le doss~er <les ré­
-munérations n'est pas clos. 

L'heure d'information men­
·suelle, en viguèur ' depuis le 
pu::;::j~nvier-~. quî .a déjà "éte 
prise dans . de nombreux bÛ­
reaux, permet .enfin à la CGT 
.de parler e!l toute légalité au 
personnel et. reconna ît J'exis.,_ 
. tenc:e de! la section syndicale. 

Lé SY.ndicat CGT d~s . PTT 
des .Pays .de Loire engage une 
vaste campagne de renforce­
ment, condition essentielle au 
changement, d 'au tan t plus à · 

.la .veille -<ie la mise e;i place 
du statut de fonctionnaire 
qui perm ettra aux éom.mis­

. sions Administratives d'avoir 
.un r éel pouvojr en m 1 tièœ 
de recours à la n otation, au 
tableaù de mutations, etc ... 

Le syndicat · régiop.al pro­
teste c..o n t r e l'attitude de 
FR 3 qui n'a donné -A.ticune 
information sur le deroule­
ment des travaux. du· Col1g-rès 
CGT des PTT de Loire-Atlan­
_rique .des 13 et. 14 j.ao...iier 
1983 alors qu'elle avait trans­
mis ceux de ra CFTC ! 

ment ; · 
- des te,,xtes discriminatoî­

res à l'encontre du -pèr sql!­
nel fémiilm ont été abrogés ; 

- des circulaires limitant 
le droit de grè.ve ont "été 

bref ..• :en;. bref .•. · en bref .... . . ~ .. ... . . 

abrogées ; . 
- des comités d'hygiène ·et. 

de sécurité on t é té. ci-éés · ; 
- la démocratisation de Ta 

gestion des affaires sociafës 
a été décidée ; -

- la loi d'amnistie est en 
cours d 'application. 

Dans notre région, des lut­
tes se sont déroulées dans les 
centraux téléphoniques, mue 
services des essais et m esu­
i-es, au centre de tri ·de Nan­
tes, au bureau de pos te de 
Craon. .. Elles sont toutes de$ 
succès, avec aussi des créa- , 
tion s d'emplois. 

Il faut que le personnel in­
tervienne et mette tout son 

-. 

• Aux Foyers de' l'Enfance 
·ce à Nantes, une gr b•e de 
·i,4 h a été observée mardi de 
Ja semaine passée. ' Celle-ci a 
été suivie par 90 % des sala­
riés, qui se sont rendus en 
cortège à la préfecture pour 
s'opposer aux restriction;; 
budgétaires, compromettant 
ainsi la qualité de vie des 
enfants. Un nouveau débraya­
ge de 2 h a eu lieu le lende­
m ain, tandis qu'une nouvelle 
assemblée du personnel se te­
nait jeudÏ. 

. • A la « Chaudronnerie -
Tolerie et Soudure », à St­
Nazaire, après une g r è v e 
,d'abord Je 12 janvier et des 

LA BIBLIOTHEQUE · PAUL ELUARD 
a le plaisir de vous invtter à sa .. XXU< Assemblée générnle 

qui -aura lieu fe 

Samedi 29 ~vier t983, à 20 h 30 
5, rue Amiral-Duchaffault 

NOUS Y AGCUÊILLERONS 

M. Alain CROIX Auteur dè 
" La Bretagné au XVIe siècle » - -" La vie, la mort, la foi » 

qJ.Jr nous présentera . un exposé sur 
LA CULTURE BR.ÉTONNE- HIER ET AUJOURD'HUI 

Au cours de cette assemblée générale, 

nous aurons égale~ent re ptaisir de recevoir 

M~ Louis OURY Ecrivain 
qu~ dédicacera s~s ouvrages 

EXPOSITION SUR PAUL ELUARD 
30- Anniversaire de sa mort 

I 

actions la semaine-' passée, 
'tin accord salarial vient d 'êtr.e 
signé en-tFe la direction ét "les 
cfélégués: CGT. Celui-ci porte 
su.r un e augmentation - de 
1,7 % de rattrapage auquei 
s'ajoute 1,3 % d'é..volution des 
salaires ; l'intégration de .ra 
prime annuelle dans -les sa­
faires,,.. des primes .de panier 
de 10 F pour le travail en ate­
lier et 22,50 F hors ateliers, 
mais à St-Nazaire ; rembour­
sement des frais de r estau­
rant pour tous à concurrence 
de 45 F. D'autre part un pro­
gramme de revalorisation des 
salaires durant le premier tri­
mestre est mis en place. Le 
travail a repris normalement. 

. e Les travailleuses fami­
liales rurales ont fait gr ève 
à 90 %, vendredi dernier, 
pour Je maintien de leur em­
ploi. Leurs inquiétudes sont 
dûes à la restriction des opé­
.rations budgétaires (Caisse 
d 'Ailocations Familiales et 
Mutualité Sociale Agricole) 
servant ~1 financer les salai­
res. 

e A Gardiloire (engrais 
chimiques agricoles) à Mon­
toir, une grève de 24 h a été 
observée lundi dernier à l'ap· 
pel de la CGT et de la CFDT. 
Les travailleurs voudraient 
connaître des précisions sur 
le regroupement prévu dans 
le secteur des engrais. Des 
délégations se sont rendues 
auprès des municipalités de 
S t-Nazaire, Montoir et Tri­
gnac, qui ont apporté leur 
soutien aux grévistes contre 
les menaces qui p lanent sur 
l'emploi. 

·Reger SEROT ·nous a quittés 

La .mort -, cf un 
l Dans la presse bourgeQi­

se qui nous 'hait et parfois , 
·nous èrafut •tant,' la nou­
ve11e n 'a 1,>as fait une li­
gne. Pas même celle des 
« chiens. écrasés >>, comme 
on diL J:.t pourt<µlf .Roger 
Sérot nous a quittés. Son 
nom demeure inconnu de 
certains- d 'entre nous. Ro­
ger est cependant l'exem­
ple même que retiendra 
un jour une histoire de 
France bien faite, celle de 
notre peuple et de ses vé­
ritables héros. 

Pour ceux qui tiennent 
la ·plume ailleurs, l'histoi­
re de Roger est sans inté­
rêt. Un communiste qui 
n'a jamais· renié son parti. 
Un militant qui a toujours 
su, et d'instinct quand il 
le fallait, où étaif:nt l'inté­
rêt de la classe ouvrière 
et de son pays, et qui a 
su, toute sa vie, à sa place, 
lutter pour elle. Un hom­
me d'une qualité, d'un 
rayonnement exception­
nels, qui marquait, qui 
DJarque encore tous ceux 
qui l'ont connu, comDJu­
nistes ou non. 

Elle est simple, l'his­
toire de Roger. A 7 ans, 
il assiste à une descente 
de police êhez son père 
François, le cheminot com­
muniste : il saura le soir 
qu'il a épargné à son père 
la prison en s'asseyant in­
nofemment, pendant toute 
la perquisition, sur la cais­
se de tracts dénonçant la 
guerre coloniale du Rif. 
Cette- vie commence corn-

: ine un feuilleton, mais un 
· feuilleton ouvrier : Roger 

quitte l'école à 13 ans et 
demi, en 1935 . 

Plâtrier - il le sera tou­
te sa vie active - et aussi­
tôt membre de la Jet?' 
nesse Com~uniste, il 
adhère au P<irti en 1936. 
En août 194Jh Roger est 
arrêté ûne première fois. 
Relâché faute • de preuves, 
il poursuit la lutte. En 
~oi'tt 1942, le~ Allemands 
ne. le ...manqueront pas. 
Mais c'est l'occasion pour 
Roger de découvrir que 
son père fait partie du 
Front National : extrême 
n é c e s s i t é dù cloisonne­
ment de la lutte clandes·· 
tine ! ~ Pour Roger, c'est 
Mauthausen, un des pires 
des çamps d.e la mort. 

Une seule fois je l'en ai 
entendu padei:. -A sa -ma­
nière, c'est à dire sur un 
ton de plaisanterie que le 

A SAVOIR ... 

ELECTIONS 
PROFESSIO~NELLES 

au Comité 
d'établissement 
de I' e"treprise 

CARNAUD 

Les élections au C.E. de 
Cam aud-Nantes qui se sont 
tenues cette semaiz:ie ont don­
né les résultats suivan ts : 
1er collège 

535 inscrits 
482 votants 
458 exprimés 

CGT 252 voix, 55,02 % + ·7,64 

I 

communiste 
i:egard démentait. Ce Rus­
se, battu chaque jour par 
un S.S. au virage du terri: 

~ble escalier de là carriè1·e, -: 
et qui un jour sauta dans 
Je vide en entrainant son 
tortionnaire. Ce mira.de, -
qui lui valut d'éch:w~er au 
dernier moment à un con­
voi de 120 « sous-hom­
mes- » dont trois seule­
ment allaient revenir : la 
drrecticn clandestine du 
camp y envoya à ·sa place 
t:n « droit commun ». Ja­
mais Roger n'a voulu re­
tourn~r là-bas : quarante 
ans après, j'ai voulu le fai­
re, j'ai vu la carrière, l'es­
calier, le virage, les témoi- -
gnages. Il fallait vraiment 
être un homme que rien 
ne brise pour en revenir, 
physiquement usé - ,il l'a 
payé aujourd'hui, après 
·dix ans de souffrances, 
d'.interventions chirurgica­
les -, mais moralement 
trempé. 

Roger sera dès lors a e 
toutes les luttes. Celles 
pour la paix èn premier 
lieu, et on le coQ:iprend : 
l'appel de Stockholm, la 
bataille pour la fin des 
guerres coloniales d'Indo­
chine et d'Algérie. Celles 
pour « l'Humanité ,, : il 
fut, jusqu'aux premières 
atteintes de la maladie, w1 
d'es tout meilleurs CDH 
du département. 

Le plus séduisant chez 
lui tient dans l'association 
de ce militantisme obstiné 
et lucide et d'un sens de 
l'humain, d'une m a li c e 
SQuvent, dont chacun - de 
ses proches garde un 
exemple : Je grand-père 
face à ses petits-fils, ou 
bien cette " co11e spéciale » 
brevetée Sérot dont cha­
que communiste de Dou­
lon garde la recette eL 
quelques décolleurs d 'affi. 
ebes le cuisant souvenir ... 

La maladie a réussi -
mais elle a ..mis dix ans -
ce que le fascisme n'avait 
pu faire. Mais elle ne "'nous 
prive pas de l'héritage de 
Roger : une leçon d 'his­
toire, de courage, et de fi. 
délité. 

Un homme comme Ro­
ger Sérot est l'honneur de 
notre patrie et de la clas­
se ouvrière, l'honneur d 'un 
parti comme le nôtre. 

A nos camarades Mar­
guerite, sa femme, Claude 
et Jocelyne, ses enfants, à 
toute sa famille, nous pré­
sentons nos condoléances 
émues. 

CFDT 172 voix, 37,55 % + 0,69 
CFTC 34 voix, 6,96 % · ' 
ÇGT 3 ~lus, CFDT-2, CFTC O. 

DESARMEMENT 
. Le Mouvement de la paix 
organise une soirée , projec­
tion-débat sur le désarme­
ment 
. VENDREDI 28 JANVIER 

20 h 30 Maison da P euple· 
S'f-NAZ41RE . 

· Deux courts-métràges se­
ront projetés (HIROSH~MA.~· 
~GAZAJ<.1 èt MENACE NU­
CLEAIRE). -Ces projections 
seront. suivies d'un :débat. . 

Les cellules 

LANGEVIN - JEAN DE NE)'MAN - GODEAU BECCA RD 

de la section de LA BAULE du P.C.F.; vous invitent· 

Vendredi 28 janvier, à partir de 18 h 30 
à la Mairie annex~ du GUEZY, 

à une SOIREE-DEBAT sur le poète 

LOUIS ARAGON 
animée par 

Régis ANTOJNE 
Professeur à l'Université de Nantes 

CHANTS ET POEMES - BUFFET CAMPAGNARD 
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Renforcer le Parti r et mobiliser .-les électeurs 
communistes pour les _municipales, 

avec l'assemblée populaire 
La campagne de remise des 

cartes et d'assemblées populai­
res des cellules est l'aspect ma-

RENF0 RCEMENT DU 
PARTI ET DIFFUSION DE 
L'HUMA-DIMANCHE : 
QUELQUES ECHOS 

Au cours des deux der­
niers week-end, des résuL 
tats intéressants viennent 
confirmer ceux que nous 
avions portés à votre con­
naissance précédemment, 
ainsi, avec les assemblées 
populaires et les ventes de 
!'Huma Dimanche. les adhé­
,sion,s a.u . par~ i . ,se, .pqursui-
vent·· : · , 1 . ; · • 
· Ainsi à -l'ecole du gaz de 
St, Etienne · de - Montluc, 30 
bluina-dimanche sont ven-' 
dus. ' 

A St-Nazaire, la cellule du 
petit caporal gagne 5 lec­
teurs et enregistre 2 adhé-
sions. · 

Celle de Plaisance réalise 
5 adhésions en vendant 10 
Huma-Dimanche. 
· 2 adhés ions sont réali­
sées à la tour du commerce 
une à l'ent reprise Technip 
et deux à la SNCF, etc., -de 
bons résultats qui montre nt 
les possibilités et qui ne 
demandent qu'à se multi­
plier. 

jeur de la part1c1pation spêciJ'i­
que des communistes à la prépa­
ration des élect ions municipa­
les ... 

... Plus que jamais nous avons 
besoin d 'un parti plus nom­
breux, mieux organisé et implan­
té, en premier. lieu dans les en­
ti-el?rises, d'un parti actif ce qui 
signifie avant tout des cellules 
animéçs d'une intense vie politi_­
que et une' attention accrue à 
chacune et chacun de nos adhé­
rents. 

... Tous les communiste'!> v: li­
lent et peuvent être partie pre­
nante de la bataille des mu::11ci­
pales, de la préparation de l'as­
semblée populaire de Jeur cellu­
le pour le renforcement du parti. 
Il n'y a pas de tâche plus impor­
tante a ujoul·d'hui <;1.ue de leur re­
mettre Jeur carte avec leur pre­
mier timbre de l'année. 
· Les élections municipales, c'est 
dans six semaines. . ' 

La remise des cartes e t l'as­
semblée populaire pour renfor­
cér le parti sont les tâches. poli­
tiques de premier plan. pour n1o­
biliser les communistes et uotre 
électorat. 

Dans ce sens quelques tkhes 
s 'imposent à nous e t d'ailieL:rs 
les premiers résuftats nous y en­
couragent : 

1) Remettre les cartes, rapi~e­
ment, avant l'assembJée et pour 

. bien préparer celle-ci. 
2) Fixer très_ vite les dates des 

assemblées populaires p o u r 
qu'elles se tiennent avant le pre­
m ier tour des élections munici­
pales. Entreprendre t;.t veiller à 
leur p réparation pour avoir de 
v r a î e s assemblées populaires, 
avec beaucoup de monde. 

CINQ HEURES POUR L'ÉCOLE 
SAMEDI 29 JANVIER ·14 H· A 19 H 

au Centre socio-culturel du Sillon de Bretagne 
SAINT-HERBLAIN 
, ' . 

sur le _thème OUVRIR L'ECOLE SUR LA VIE 

3) Etr e très ambitieux dans le 
domaine du recrutement, no­
tamment dans les entreprises. 

4) Renforcer Je parti dans les 
' villes de, plus de 3 500 habita nts 
où nous aurons des élus pour la 
première fois deptûs 20 ans. 

5) Le succès de la campagn~ de 
remise des cartes et d'assem· 
blées populaires est conditionné 
par une bonne direction de notre 
travail d 'organisation, pour don­
ner dans l'immédiat tout le to­
nus à la préparation des Munici­
pales . 
Vous trouverez ci-dessous les 
dates des Assemblées Populaires 
de diverses· sections de la Fédé­
ration (pour celles qui sont déjà 
fixées). · 

SECTION DE NANTES : 
S te-Anne : 26 janvier 1983 

S.N.C.F. (Semard)' : 9 'février 
1983 - Erdre : 29 janvier 1983 -
P.T.T. (Tri) : 29. janvier 1983 -
Boi~sière : 30 )anvier 1983 -
Dervallières : 4 ' févriêr 1983 -
Beaulieu : 5 février 1983 - Les 
Ponts : 5 février 1983 - Doc­
kers : 5 février 1983 - Munici ­
paux : 8 février 1983 - Sa int· 
Jacques : 12 février 1983 - · 
C.H.U. : 12 février 1983 - Mala­
koff : 13 février 1983 - Jégo-Lc­
Goff : 5 févr]er 1983 - Da fb,; : 
5 févr ier 1983 - Port-Bovci· 
6 février 1983. · · 

SAINT-NAZAIRE : 
• Chantiers de L'Atlan tique : 
Ateliers : 27 janvier 1983 - Pê­
cheurs : 4 février 1983 - Ma­
r ins :· 4 février 1983 - Aval ix 
P laisa : première semaine 'de fé­
wier - Richarderie : 5-10 fé­
vrier 1983 - Dermurie : premiè­
re semaine de février - Kerlé­
dé : 29 janvier 1983 - Pt Capo­
ral : ll février 1983 - Penhoët : 
5 ft;vrier 1983' - Sâin't-Marc : Il 
février 1983. 

S AINT-HERBLAIN 
Cellule A. Cro.iza t de P rèux · : 

18 février 1983 - Cell ules Viaud­
Kuron : 5 février 1983. 

CARQUEFOU: 
Cellule Godeau 

1983. 
29 ja;l\'ier 

L~ COMITÉ· Gt~~RAl DE l'UO-CGT 

" Une forte CGT pour uoe 
·intervention lucide et massive des 
tra~ai lieurs de loire-Atlantique ... '0 

Marcel LE DUS, secrétaire général de l'U.D.-C.G.T. 44 

. Le Comité Général de l'Union 
Départementzje CGT $'est t enu 
Je 19 janvier à la Bourse du Tra­
vail de Nantes avec la présence 
de Jean Dréan membre de la 
Commission Exécuti ve de la 
CGT. 

Le rapport d 'activité et 
·d'orientation présenté par Ma r­
cel Le Dus a marqué les aspects 
essentiels de l'acti\éité de ia CGT 
et de ses organisa tions au couî·s 
de la période écoulée depuis le 
48ème Congrès de l'UD sur la ba­
se des décisions du 4lème Con­
grès de la CGT de juin 1982 
- les caractéristiques de Ja si-

tuation . · 
- politique · 
- économique 
- sociale 
et l'action de la <:::GT. . 

- l'intervention des travailleurs ' 
- la CGT qu'il faut · 

- être l'UD de nos rcsponsa-
b i!i.tés. 

Ce sont là les idées maîtresses 
de l'activité syndicafe de l'UD­
CGT et de toutes ses organisa­
tions du département. 

Lés grands problèmes du mo­
ment ont faiL l'objet de ré­
flexions et de d écisions cl'ac­
tions en tenan t compte des 
importantes réformes et lois 
- l'industriolisation. - l'emploi · 

les r etrai tes 
- les nationalisations 

• - la décent ralisation 
- les avanc~es réelles sur- les 

statuts des fonctionnaires, de 
la SNCF 

- la form,ation professio11.:1alie 
16-18 ans - 18-25 ans 

- les d roits .nouveaux et leu rs 
utilisatio,ns. ' : .·. . ' 

· ' t 'UD-CGT en tend clévelopper 
une activité soutenue avec tou­
tes ses oi;ganisations,. .strueLu5e.s 

-professio'n'neHes · e t inle'l-p'.-ofes­
sionnelles. 

, :=- Dans le domaine de l'i n for­
mation à la m esure des événe­
ments politiques, sociaux <:~ è'-co· 
nomiques, . 

- Dans le' domaine cb l'orga-

défini le 4lème Congrès de la 
.CGT. 

Il s'agit par une action !<y01di· 
cale énergique, par l'interven­
t ion des travailleurs, d 'utiliser 
toutes les avancées sociales qui 
sont autant de points d'appui, 
pour ailer à un point de non-re­
tour. mettaJ1t en ·cause Ja domi­
nation du capital. 

Suite aux décisions du 48ème 
Congl·ès de l'UD, le Comité Gé­
néral a procédé à l'élection d 'w1e 
nouvelle d irection de l'UD et a 
élu Marcel Le Dus, Secrétaire 
Général de YUnion "Départemen· 
tale CGT. 
. ;Ma1·cel , L0 Dus, es~ mé.fallu,:r­

. gi~tè dêpuis" l'âge de quinze ans, 
formé comme traceur aux ACB, 
et entrant en activité aùx chan­
tiers ' de réparation Nav~,Je à 
Nantes (la Cl-fRN à l'époque), il 
a nùlité dès son entrée en ;1ctivi­
t é à dix-huit ans comme. collec­
teur et diffuseur de la Sie Ou· 
vrière de la Section Syndicale. 
Elu déléaué du personnel à son 
retour d~ service militaire et se­
crétair e de la section syndicale, 
Marcel Le Dus a assumé des 
responsabilités 'à la dirccti<;>n du 
syndicat de la métallurgie de 
Nantes, comn1e membre du Bu-

1·eau et secrétaire, avant de de­
venu'. secrétaire général du syn­
dicat de la m étal lurgie de Na~­
tes en 1970, et meml?re du. Comi­
t é Exécutif de la Fedér~tJon d<?s 
travailleurs de la Meta1lurg1e 
CGT Il accède dans le même 
temps au Bureau de l'UD. Avec 
la décentr a lisa tion de la FTM et 
l'activité structurée permanente 
de l'USTM (L'Union àes Synd;­
cats des Travailleurs de la -Me­
tallur:gie de toi re-Atlant~qu_e) , 
Marcel Le Dus devient secrcta1re 
Général de l'USTM en 1.976 .. .. ·' - .. 

Le Burea u de l'UD-CGT 

- Jeanni ne Bille (PTT) 
- Yannick Cheneau (Métaux) 
- Thierry Diquelou (SFBI) 
- SerO'e ·Doussin (Métaux) 

Carrefours : 
L'ECOLE DE LA REUSSITE 

SAINT-BREVIN 
Le 29 janvier 1983. 
P"'IMBOEUF: 

- · ~, .,~ ......._nis.ation à 'partü:.~.de... !'entreprise - He~-i Favre (Cheminots) 
- Christian Garnier (M u n i c i· 

L'ECOLE DE LA NOUVELLE CROISSANCE 
L'ECOLE DE LA NOUVELLE CITOYENNETE 

SOUCRl·PTION NATIONALE 
-DU PARTI COMMUNISTE 

FRANÇAIS · (Se Liste) 
QCTOBRE 1982 ·MARS 1983 

Report listes précédentes 
79081,50 F. 

TREILLIERES : 
Eliane et Jacques Lecœur 

40Q F. 
NANTES : 
·Cellule R.-G. Cadou : 500 F ; 

J eanne Garnier : 100 F ; Emi­
lienne · Leroux : 200 ·F; J ean­
Paul · c2· versement) : 50 F ; M. 
·Joseph Barre : 75· F ; J. et C. 
Berger : 500 F. • 

BASSE-LOIRE· : 
Roger Barbotteau 200 F ; 

Yannick Pétard : 400 F ; pre­
mier versement de la ce llule 
E. Billoux : 100 F ; cel lule A. 
Croizat : 918 F ; cellulè Keri­
vel : 620 F. 

VAL-DE-LOIRE : 
Cellule Léoncie Kérivel de 

Mauves 1 OO F ; section 
1 000 F. 

LA BAULE : 
M. et Mme Le Oueau (,cel-

lule_ Mougenot) : 100 F. 
VALLEE DE L'ERDRE : 
St-Mars-du:Oésert :- . 
Marie et Louis· Houssais 

100 F; J ean ~régoire · : 50 F. 
ST-HERBLAIN : 
De nise Polge (1er versement) . 

200 F : Dominique Le Gac : 
'50 F ; Hélène Le Gac : 50 F ; · 
Ginette et Rogeï Jacot in : SC F ; 

4 

1rr1primerfe Cc!11merc1a1a 
32. bd Laê~nec - RENNES 

C.P.P.P n· 62 98'1 

Directeur c!e la oubllcatlon 
Mo~rice ROCHER 

~~ , rue des Olivettes - NANTES 

Miche l Blanchard : 100 F ;r Si­
mone Gevet : 100 F; Rosel ine 
Perc'evault : 20 F. 

ST-SEBASTIEN : 
Pierre ' Chemin ' : 1 oo F ; Ma­

rie-Louise et Augustin Cau­
drec : 200 F. 

Total 8' li ste : 6 383 F. 
A reporter : 85 464,50 f.. 

Rectificatif 
Dans notre dernière éd ition. 

· plusieûrs fautes d 'impression 
ont déformé des noms de ca­
marades ayant versé à la sous­
cription : il fallait lire : Viviane 
Hartaud 100 F et Titirie et Vic­
tor Lamis 100 F, aussi nous 
prions ces camarades de nous 
en excuser. 

EFFECTUEZ 
VOS VERSEMENTS 

A L'ORDE DE 
Gilies BARAUD 

C.C.P. 551 67 Y NANTES 

ET ADRESSEZ-LES 

A LA FEDERATION 
o·E LOIRE-AïLANTIOUE 

DU P.C.F. 

41 , rue des O!ivettes 
44000 NANTES 

Le 29 janvier . 1983 - Godcau : 
11 février 1983 - B régeon : 11 
février 1983 - Auvinet : 11 fé­
vrier 1983 - Neruda : l.l févrie r 
1983. 

BASSE-LOIRE . : 
CelJUle 

1983. 
REZE: 

Cachin 

C,ellulc Fortin : 29 jan'vier 1983 
- · Cellule Jouand : 29 ianvie 1· 
1983 - Cellule Miche i : Jer f.;. 
vrier 1983. 

SAINTE-PAZANNE 
5 février 1983. 

pow· une-CGT p lus forte, m:eux 
structurée capable d'occuper le 
terrain pour une intervt:iïL•on 
massive des travaillew·s sur tou-

- tes les revendications, salaire5, 
emplois, droits nouveaux, ete. 
sans négliger le champ de ; intcr­
ventlon dans la gestion des e[J · , 
t reprises. les nationalisées, 111ais 
aussi ceUes du privé, en matière 
d'iovestissernents, des prix, etc. 

Dans son inlerventoin Jean 
. DrÇan a souligné ,.l'aigt1isement 

de la lutte de classes, la m.ob1li­
sation du patron'at et des forces 
de Droi te, afin d 'empêcher tou­
tes réformes, l'indispensable ac­
tion des masses pour l'app1ica-
tion des réformes et la p rise en 
considération d u programme re­
vendicatif .de -la CG'F, tel que J'.1 

paux) . _ 
- Alix La Campagne (Retraites) 
- Nicole Le Brizaut (Alimenta-

tion) . 
- Marcel Le Dus (Metauxl 
- Da1ùel Le Masson (SNIAS S t-

Nazaire) 
- J.-Yves Nico.las (Fonct ionnai-

re) ·. 
- Joseph Patr on (ASSEDIC) 
- Guy Texier (Métaux)_ 
- René Picarda (Eosc1gnemcnt 

du Technique) · 

Le Secrétariat 

. - Marcel Le Dus (Secrétaire Gé­
néral) 

- Nicole Le Brizau t 
- Serge DoL1ssin 

: Pour les avancées .... $.ociales , et démocratiques 
. Le Comite Général de l'UO 
CGT de ·Lo.ire-AtlanLiqu<:! s'est 
réuni le 19 janvier 1983, i l a pro­

·cédé à !'analvse de la s ituation 
actuelle dans' ie départerneat. 

· Cette situation est carac red­
sée par l'accentuation d.: l'actioa 

.des · forces 1L.-actio;10aires qui 
s'opposent par tous lt:s .moyens. 

1 aux avancées écooo1mqucs e t so­
ciales <lu gouvernement. qu.:: I.<! 
Comité Généra] de l'TJ.D . c11L.::nd 
souligner par<;e qu 'iis s,)nt d 'au­
thentiques !'u~cès de !'act ion ck 
travailleurs. 

L-a CGT s f'r. serv;r:i co•~tn1~ 
autant de n•1mts d'appui pour 
mieux dl'fe?1crre les iN~n:: 1 s cles 
salariés. · 

C'est la \.rac'uction tle la volon· 
té du oatr,Jna t de r::~·Jen:r ~1 1::t 
polHic1ùe me.née d '1:15 l·~ pas~é 
qu·i a cond uit au.." <leu-: rniilions -
de chômeur•;, à la krr.1ctt.: r'" 
d'entrer1·is~s . à la cao.se i:1dus­
tric-lie, a u :·e ta rd tcchrin1ogiq~1\! 
de cotre pays clans :L n;:>rn brcux 
domaines. 

C'est <.ussi l<i volant~ de :n !În­
ten;r ics scandaleux pr iYilèg..:s 
et Je~ inégal ités socia!1:s. · 

Cette altitude du p.1trnnat se 
t:"rlu i ~ par son oppo;:itir)n fo rn;­
néc i1 une ;·é ri1abk r,'trai t~ i1 
soi .~:. ri te a ns er. bloqu:>ar ks ni:­
gociations sur :c tau -x de la rr­
t :-aitc, en YOulan t b minorc-r 
a.lors que la CGT d..:manclc s:i 
fix;ttion à 70 (Ai du ~.1bire a1 cc 
ûn nl.ioimum de 3 150 F 

n s 'oppose aux· ·Jrni ts nou­
ve::r1..ï'\ d 'expression <li..:s trnv:til­
lcurs dans ;es em repri~..:s et 

.poursuit sa politiqt1c dC' rr~pres· 
sion syndicale comme c,:!a se 
manifeste à Alsthom·Ationl ique 
par les licenciements de qua1re 
salariés, clans les SN'CA:; . 

Le Comité Général cle l'UO 
·condamne fermement cette att i­
·tude des· directions d 'cn· repriscs 
national iséçs et -exigo k · n·spect 
des libertés syndicales . 

C'est aussi le refus oppos-:! de 
façon systématique aux revendi­
cations des t1·ava illeu !"S dans les 
en treprises que ce soit su.r les 
salaires, la réduction de la durée 
du travail compensée intt:grale-
mën t. · . 

Cette a ttit ude du f)atronat ex­
prime sa volonté politique de 
s 'opposer aux changements poli­
tiques engagés depuis ;e 10 m <i i 
1981 e t qui doivent se pou6:11 i­
vre afin de fa ire abou tir i ._>.S solu­
t ions que propose la CGT po•.;r 
mettre fin à la crise écono:11iq:Je 
qui sédt dans notre pays. 

C'est dans ce sens que la CGT 
Jutte pour · _ 
- le maintien du poJ'' o i r 

d 'achat pour tous les "<da.-:és 
el rcfrailés m·ec une pr0g res­
sion pour les bas et mol'ens 
sala ires et la f ixat io •1 àu 
SMtC à 4 100 F . 

- la poursu ite des con;r:iis d.:: 
solidarité a \·ec. fa poss!bilit.: 
de ·départ à ci11quantc·cinq 
ans pour les professio1~$ pér:i­
bles et les femmes . 

- la foi·nimion clcvan1 débou­
cher sur un emnloî m1ali[ic et 
stable pour les jeun.::s. 

-

- la l"éduction de 1.a du;·..5c ch.1 
tral'ail pour aller "'Jrs les 
t rente-cinq heures, sa ?Js perte 
de ressources ét la' .;ompL'osa­
tion en emploi. 

- l'applîcat1on ' sans restncl!Oil 
- des nouveaux droits des l ra-

vailleurs dans- les · en treprises 
et .Je d roit' pour -tes travai l­
le urs et lew:s organis~•tions 
syndicales d 'intervenir s ur 
tout ce qu i touche à la vie ck 
l'entreprise. 

- la mise en place très rapide­
ment du rn:5uveau statut de la 
fonction publiq\]e po c1r un vé­
ritable service public N q ui 
gar antisse et amelior-:: se1Jsi­
blement les droits des sala­
riés du secteur public. 

- - p9ur une véri table démocra:i-
· sation ' de l'infonna~ion, pcor 

son pluralisme, et son ouv·~r­
tw·e aux organisations synd i-
cales. 

1 
. 

Pour tous ces ob jectifs, la 
partic:ipa tion active de tous les 
t ravailleurs es t indispensable, 
pour faire progresser ie ch;;ingc­
ment e t sa pénétrat io n dans tou­
tes les en treprisc.s. 

Le Comité Général de l'U.D. 44 
appelle les tra vailleurs à soute­
nir massivement les ini tiatives 
do;: la CGT e t à y adhérer afin <k~ 
renforcer l'aud ience de la seule 
organisation synd icale qui refu­
se toute idée de gestion de gau­
che de la cri. c et qui propose 
des solutions qui s'attaquent 
réellement aux cause~ de la cri­
se. 


